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Association des Chefs Traditionnels
du Niger (ACTN)
B.P 10031 Niamey (Niger)

COMMUNICATION

Sur la rencontre de concertation des Chefs Traditionnels de l'Aifique (Niamey
25-28 Juin 1996)

INTRODUCTION

L'Afrique est secouée depuis plusieurs années, par des conflits :

- conflits liés à la gestion des ressources naturelles,
- conflits à caractère social (grèves répétées des travailleurs et des scolaires),
- conflits à caractère politique (entre majorité et opposition),
- conflits annés aux conséquences désastreuses pour les populations génocides,
exodes massifs).

D'un côté, la circulation incontrôlable des annes de guerre et des
stupéfiants ajoutent aux risques d'affrontements sanglants ; de l'autre,
Tintoléranee politique ou religieuse mine la quiétude et la cohésion sociale.

Au plan régional, les interventions militaires Somalie, Libéria) et les
médiations politiques (Angola, Rwanda, Burundi) ont montré leurs limites.

A l'intérieur des pays, les structures étatiques qui, au mieux, arrêtent les
affrontements, sont incapables de prévenir, gérer et régler les conflits.

Au regard de cette situation et des menaces réelles pour la paix, la
démocratie et le développement économique et social de nos pays, il apparaît
qu'entre autres acteurs, les structures traditionnelles, en général, et la chefferie
traditionnelle, en particulier, peut jouer un rôle majeur dans la prévention et la
gestion des conflits. En effet, les Chefs Traditionnels vivent panni les populations
et assistent, quotidiennement, à leurs souffrances. Ils jouissent dans la plupart de
nos pays, d'une crédibilité indéniable que les désigne, tout naturellement, comme
reeours et arbitres en cas de litiges. C'est pourquoi, une rencontre entre les Chefs
Traditionnels d'Afrique sur la prévention et la gestion des conflits, frit décidée en
mars 1995 à Ouagadougou, lors de l'atelier sur la société civile et la
réconciliation nationale au Mali et au Niger ; atelier co-organisé par Synergie
Africa, l'Union Inter-Africaine des Droits de l'Homme (UIDH) et Innovations et



Réseaux pour le Développement (IRED) auquel participait le Secrétaire Général
de l'Association des Chefs Traditionnels du Niger (ACTN).

Pour préparer la rencontre des Chefs Traditionnels, des délégations de
Chefs Traditionnels du Niger se sont rendus dans neuf (9) pays (Bénin, Burkina-
Faso, Cameroun, Côte d'Ivoire, Ghana, Mali, Nigéria, Tchad et Togo) et ont eu
des contacts avec les Chefs Traditionnels, les autorités gouvernementales et les
représentants de la société civile des pays visités.

La rencontre régionale s'est tenue à Niamey du 25 au 28 Juin 1996, chaque
pays y étant représenté par un délégué représentant le pouvoir d'Etat, un
représentant la société civile et trois Chefs Traditionnels. Elle a été organisée par
l'Association des Chefs Traditionnels du Niger (ACTN), avec l'appui financier
et/ou teclmique de Synergies Aifica et de riRED/SEAG.

La réunion de Niamey visait ;

1. Objectif général :

- mettre en place des mécanismes de concertation pennanente,
- entre Chefs Traditiomiels d'un même pays,
- entre Chefs les Traditionnels le pouvoir d'état et les composantes de la
société civile dans chaque pays,

- entre Chefs Traditionnels de la région dans le domaine de la prévention et
de la gestion des conflits.

2. Objectifs spécifiques

- Promouvoir un échange d'expériences entre Chefs Traditionnels en
matière de prévention et de gestion des conflits à travers un réseau pennanent
sous-régional et/ou régional ;

- Favoriser un dialogue entre Chefs Traditionnels, pouvoir d'Etat et société
civile ;

- Régler les conflits par les méthodes traditionnelles de négociation, de
conciliation et de réconciliation.

La rencontre de Niamey a pris la résolution suivante ;

- la mise en place d'un comité préparatoire d'une rencontre de concertation
et d'échanges des Chefs Traditionnels qui se tiendra en 1997 à Accra
(Ghana),
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- désignation de Niamey (Niger) pour abriter son siège provisoire.

Le comité préparatoire est composé du bureau de l'Association des Chefs
■F Traditionnels du Niger et de trois Chefs Traditionnels de chacun des autres pays

présents.

3. Recommandations
■ .ç ••

La rencontre de concertation des Chefs Traditionnels de l'Afrique sur la
L. prévention et la gestion des conflits, tenue à Niamey du 25 au 28 Juin 1996,
ï  recommande :

W' 1. Aux Etats des différentes délégations présentes à Niamey, de définir
là ofrjl n'y en a pas encore, un cadre juridique qui légalise la place et
la mission des chefferies traditionnelles dans la gestion des affaires
du pays, particulièrement dans la prévention et la résolution des
conflits.

2. Aux chefferies traditionnelles, de se restructurer, de redynamiser leurs
associations, de se redynamiser elles-mêmes dans le sens des idéaux de
grandeur, de dignité et de générosité, qui sont la base de l'autorité
morale des chefferies et qui ont fait la fierté de l'Afrique.

3. Aux chefferies traditionnelles, de mener une réflexion approfondie sur
les changements auxquels le monde moderne est soumis, pour procéder
aux adaptations nécessaires, cçndition de leur participation efficace au
développement de leurs communautés.

4. Aux chefferies traditionnelles de réaliser et de remplir de façon efficace,
leur rôle dans le processus de développement du pays, dans le cadre
d'une décentralisation qui devra pour atteindre ses objectifs, prendre en
compte les aspirations des communautés de base.

5. Un partenariat soutenu entre la chefferie traditionnelle, les organisations
de la Société Civile et les ONG internationales pour un
accompagnement efficace dans le renforcement des capacités
d'intervention de la chefferie traditionnelle en matière de développement
économique, social et culturel.
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6. La capitalisation sous une fonne appropriée des acquis des présentes
assises et des expériences vécues quotidiennement dans nos pays en
matière de prévention et de résolution des conflits.

El Hadj Amirou Garba SIDIKOU

Chef de Canton de Koure

Secrétaire Général de l'Association

des Chefs Traditionnels du Niger


